
Dossier: 
L'Homme face aux micro-organismes:  

de la contamination à l'infection. 
 

La diversité des micro-organismes de notre environnement ( pages 74-75). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Propriété des bactéries et des virus 
 
 
 
 
 



 



Transmission et contamination par des micro-organismes ( pages              ) 
Les micro-organismes se transmettent de différentes façons d'un individu à l'autre directement ou indirectement. 

Lorsqu'ils franchissent la peau ou les muqueuses : c'est la contamination. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le virus de la grippe A/H1N1 est un virus très contagieux 

qui peut se répandre d’homme à homme La transmission 

du virus de la grippe A/H1N1 s’effectue de la même 

manière que celle d’une grippe saisonnière.  

Dans le cadre de l’épidémie actuelle, la transmission se 

fait de la même manière que celle d’une grippe 

saisonnière : *Par la voie aérienne, c’est-à-dire la 

dissémination dans l’air du virus par l’intermédiaire de la 

toux, de l’éternuement ou des postillons ;  

*Par le contact rapproché avec une personne infectée par 

un virus respiratoire (lorsqu’on l’embrasse ou qu’on lui 

serre la main) ;  

*Par le contact avec des objets touchés et donc contaminés 
par une personne malade (exemple : une poignée de porte). 
= contamination indirecte. 

Le virus du SIDA est présent dans tous les liquides 

biologiques de l'organisme des personnes atteintes. Il y a 

un risque de transmission du virus lorsqu'il y a un contact 

entre un liquide contaminant et une muqueuse ou une 

plaie ouverte.  

Les liquides contaminants : Chez tous : dans le sang; Chez 

l'homme : dans le sperme, le liquide séminal (qui s'écoule 

au début de l'érection); Chez la femme : dans les 

sécrétions vaginales, le lait maternel.  

Les portes d'entrées : Muqueuses (lors de rapports 

sexuels non protégés); Voie sanguine  

(Transmission en cas d'utilisation d'une seringue usagée 
pour une injection par voie intraveineuse); Voie cutanée 
(En cas de blessure avec un objet souillé de sang 
contaminé) 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

Les 

moustiques peuvent être dangereux! 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

 
L'infection (page 77) 

 
 
 

L'infection bactérienne: 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 



 
 

L'infection virale.  
 

 
 
 



 

Des barrières naturelles contre la pénétration des micro-organismes (page 76) 
 

[)es barrières naturelles 
La peau recouvre tout notre corps, ce qui correspond à une surface d'environ 2 m  2. Sa couche cornée en 
contact direct avec le milieu extérieur se renouvelle constamment. 
Des glandes sudoripares produisent de la sueur dont le pH, voisin de 3,5 (acide), est défavorable au 
développement des micro-organismes. Les surfaces internes du tube digestif, des voies respiratoires et des voies 
urogénitales sont tapissées de muqueuses. Le mucus des voies respiratoires englue les particules étrangères qui 
sont alors refoulées vers l'extérieur du corps grâce à l'action de cils vibratiles. 
Par ailleurs, le pH de certaines sécrétions (salive, suc gastrique, sécrétions vaginales) et les substances qu'elles 
contiennent s'opposent au développement des micro-organismes. 
 

Premières lignes de défenses 
La première ligne de défense de l'organisme contre l'invasion des microorganismes responsables de maladies est 

constituée par la peau et les muqueuses ainsi que par les sécrétions que ces dernières produisent.  

Tant que l'épithélium kératinisé de l'épiderme est intact, il constitue une barrière physique redoutable bloquant 

l'entrée à la plupart des microorganismes qui fourmillent sur la peau. Les muqueuses en bon état fournissent une 

protection semblable à l'intérieur du corps. Outre leur fonction de barrières physiques ces épithéliums produisent 

diverses substances chimiques protectrices.  

Exemple : la salive, qui nettoie la cavité orale et les dents, et les larmes, qui lavent la surface externe de l'oeil, 

contiennent du lysozyme, une enzyme qui détruit les bactéries/Le mucus une sécrétion collante, emprisonne un 

grand nombre de microorganismes qui pénètrent dans les voies digestives et respiratoires.  

Les muqueuses des voies respiratoires présentent égaIement des modifications structurales qui neutralisent les 

agresseurs potentiels.  

Le réseau de petits poils recouverts de mucus à l'intérieur du nez retient les particules inhalées; les cils qui 

tapissent la muqueuse des voies respiratoires supérieures font remonter vers la bouche le mucus chargé de 

poussières et de bactéries, empêchant ainsi ces dernières de pénétrer dans la partie inférieure des voies 

respiratoires où le milieu chaud et humide constitue un endroit idéal pour la croissance bactérienne.  

Par ailleurs, la peau et les muqueuses abritent une flore bactérienne commensale qui empêche normalement les 

bactéries étrangères de s'y installer.  

Anatomie et physiologie humaine. (N.Marieb; De Boeck) 
 
 
 



 

Limiter les risques de contamination et d'infection (livre page 78), 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Stopper la prolifération des bactéries( page 79) 
 

La découverte médicale la plus importante du 20e siècle 
 

En 1928, un bactériologiste anglais, Alexander Fleming, observe une culture de 
staphylocoques qui l'intrigue. La culture a été accidentellement contaminée par une moisissure 
Pénicillium et les bactéries ont été en partie détruites, Fleming prépare alors un filtrat de 
moisissure, qu'il nomme pénicilline, et constate que cette solution a un fort pouvoir bactéricide 
et une faible toxicité pour l'homme. La pénicilline est purifiée en 1940 et le premier patient 
atteint de Septicémie à staphylocoques est traité en 1941. 
Depuis cette découverte, plus d'une centaine d'antibiotiques ont été produits, chacun efficace 
contre un nombre d'espèces de bactéries plus ou moins grand. Depuis quelques années, on 
observe toutefois avec in- quiétude qu'un certain nombre de souches bactériennes deviennent 
résistantes aux antibiotiques disponibles; ainsi, certaines maladies comme la tuberculose, sont 
en recrudescence et redeviennent préoccupantes. La recherche pharmaceutique est de ce fait  
condamnée, à découvrir sans cesse de nouveaux antibiotiques. 
 
 

 



La spécificité des antibiotiques. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Les antibiotiques , c'est pas automatique! 



Travail à réaliser en groupe 
 
Première partie: 
En analysant les différents documents proposés, réaliser une synthèse sur le thème de l'Homme face aux 
micro-organismes: de la contamination à l'infection. La production à réaliser devra comporter plusieurs 
paragraphes et des schémas explicatifs simples et fonctionnels. 
 
Utiliser les titres majeurs des documents fournis afin de réaliser cette synthèse. 
 

Deuxième partie: 
Réaliser un schéma bilan fonctionnel. 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 



Tableau des critères de réussite. 
 

Pratiquer une démarche  scientifique 
ou technologique 

les capacités à évaluer en situation les indicateurs de réussite Evaluation 

• Rédiger un texte en réponse à une 
consigne 
 
 
• Observer, rechercher et 

organiser  
les informations. 
 
 
• Raisonner, argumenter, démontrer. 
 
 
 
 
 
• Communiquer à l’aide de langages  
ou d’outils scientifiques ou 
technologiques. 
 
• Travailler en groupe  de façon 

autonome 

Ecrire avec des phrases bien 
structurées et sans fautes 
d'orthographe. 
 
 
 
Extraire des informations de trois  
types de documents (photos, textes,  
graphiques, schémas). 
 
Mettre des informations en relation 
afin d'en déduire le rôle de 
différents éléments 
 
 
 
Présenter une réponse sous forme de  
Schéma fonctionnel. 
 
 
 
Savoir se répartir les tâches. 
 

 
 
 
 
Ecrire un texte explicatif 
comportant 6 parties en utilisant les 
données des différents documents 
 
Interpréter judicieusement certain 
documents afin de justifier les 
affirmations. 
 
 
Elaboration du schéma bilan en 
respectant les différentes consignes 
de formes, couleurs... et doit 
posséder un titre. 
 
 

 

 


